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LE TUTOIEMENT

Pour que l'autorité paternelle iemplisse, dans la famille, la
mission que lui a ét, donnée par le Souverain Maître, il est in-
dispensablé qu'elle sache elle-même se tenir audessus des fluc-
tuations de la mode et qn'elle'ne donne pas la première l'ex-
emple d'une déplorable défailance.

Or, l'autorité paternelle, pierre angulaire de l'édifice social,
est, de l'avis de tous, fortemnt ébranlée.

Nous n'avons pas la prétention d'énumérer et de faire valoir
en ces quelques lignes tous les moyens propres . la soutenir.
Nous ne voulons que mettre en lumière un signe frappant de
cette décadance ; triste effet qui réagit sur la cause, k tel point
qu'on peut, ce nous.s semble, le ranger lui-imêne'au nombre des
origines dui mal que les esprits sages déplorent.

Parler du tutoiement scmbleràa àibeatucoupde personnes trai-
ter une question futile, on tout au plus une question de grain-
maire. Pourtant, c'est là vraiment une question morale. Il
n'est pîLus possibled den louter lorsqu'on a lu ,on enten'du ces
paroles sévères tombées du haut de la chaire de Notre -Dame
de ,Oaris. "Ce qu'il y a deplus désolant pieut être parni les

spectacles conteinpoiains qui montrent, l' ssement pro-

gressif de la pateruité, c'est de voir la faiblesse paternelle
elle-même conspirer avec les révoltes filiales pour amoindrir
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